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A.    l'Officiel 
I* citadelle do Vatenciennes 

Paru, 13 janvier. 
i lïJ/^iW pablit c* matin uno M specoa- 
Mnt fa oanveutkm pansée outra Inuat «I la 
utile do Valenciennce. au eujea de la conrea- 
sios è cette ville, daa lerruia» ai bâtiments de 
I aDotannu citadelle. 

MOUVEMENT SOCIAL 
Les grèves agricole* 

Carcaaaonne, 13 janvier. 
A Boniole.le gendarmerie est impuissante t 

maintenir l ordre.   Daux   c-cadrons du   17s 
dragons -ont partis ce soir pour cutte loca- 
lité. 

(_ Dans le bassin de la Ruhr 
Bolbun, 13 janvier. 

■    La  Brave s'étend maintenant à  91 l'osera 
«a cpant environ 110,000 personnes.  Des dé- 
sordres ont es lieu en divers eniroits;plosieura 
-personnes ont été bleutées. 

JOURSE DE BRUXELLES 
Ponde d'Btat - B.-uxalle* 1386 2 12 p. c. a 

prime., 107.87 I I -- Bruxelles 1902! 11 p. c. I 
prime», lOBuî 12- Ilruxeilss -Maritime 10S7 
i p. c. I prime*, 88 » i ■ s. 

Cbarboanaqes — Andsrlnes 670.** —Aral- 
mont ■'■•->■ — Benns*,srt tlO. n — Boiad'Avroy 
633 •» — Borioejre-CenlralolS »« - Lbarbomiairr» 
.■eltre» Mff.W - nheveheree aWMe - Coarcslles 
Nord UHU. - LoncorJe lîoiiû — Couchant du 
Kléiiu 162. uo — Espéraiiee-Bonun Fortune GW.n 
— Oouflra lfttlH — Grand Buleeoo 905.*» - 
(J rende Maculas t feu 2675.-M  — liorbu 1660 »« 
— Il   U. Charlcrfli 190 50 —  Marrhiena*s 779.«a 
— MarlomonllW.ii - Noël ■-art Culport 1397.MI 
— Nord de Charleroi »<W."- - Réunis de Cher- 
Irroi 1286..:.)— Sacre Madame 8600. >■■> — Trlcu- 
KsisinTSO»». 

aciéries. — Neumn f forges et laminoir» 93.87 
— Marcinelle 226 60 — cambre et -Moaaelle RN 
— Serrebruck «975.».). 

Zinc   — Asturienas des Min--s 59B50. 

CARNET DUJJECTSUR 
DEUIL 

La [.mille d« M. FI. Bomiuel. ancien 
COIIMUHT général, dans l impue.lbilihj île pré- 
•fini—c- nombreux s mis de «a mort.survenue 
le 1. courant, les prie déconsidérer le présent 
avis rommo une invitation à assister & aes 
funérailles, qui auront Heu lundi, .i 11 heures, 
à l t'itliao- Saint-Etienne, à Lille. 

ROUBAtX 
Commencement  d incendie à   I Hippeéropire 

Jeudi aprex-midi, vers quatre heure» trois 
quarts, au cours do la matinée que le cinéma- 
togruprie u Impéretor n. donnait a l'Hippo- 
droiiio, un court circuit s établissant dans les 

•""lils d'éclairage do la salle, a communique te 
9M as» guir.aaéaa en pépie' qui enjolivent 
ces lils. 

Une entame panique a enuîlot aaiii tes 
spectateurs qui n ont pan tardé à se calmer, 
aucun danger n'étant a erainiri". 

Comme In représentation a toujours conli 
nué. aucun détordre ne s'eut produit. 

C'est donc un simple incident, suffisant, 
pourtant, pour que l'administration da l'Hip- 
podrome, s'assure a nouveau que Ions ses 
moyens do secours en cas de véritable inrer 
die,' sont torieuïeraent établie. 

Les cambrioleurs 
Jeuiiî malin, entre sept et dix heures pen- 

dant quo Mme Sulln Romains, agee de H 
eue, pdftneuse, demeorant, IdO, rue du l-'on- 
le.nuy était a son travail, des cambrioleurs se 
sont introduits dans son domicile en /raclu- 
rant lu porte d'entrée. 

Ils ont fouillé toute la maison et se sont 
retirée en emportant une somme do 12â fr, 
contenue dsns un porlemonnaic qu'ils ont dé- 
niché sous un malela* du lit, et pour environ 
125 fr, d'effets d'habillement. 

Une enquête est ouverte par M. Lâche, 
commissaire de police du 1er arrondisse- 
ineni.   

Doigt broyé 
Mme Koudrigaie Juliette, bobineuse chei 

MM. l.esur Iroree, ralordears, demearanl rue 
Koxee aux-<:hénes, cour Trompette. 5, en 
veulent reprendre une bobine tombée, a es 
l'index  droit pris dans une poulie et assez 

Chute de Quatre  mètres 
Jeudi aaieiat. M. 1 IMBS. Caariaa, M* le 

29 ans, demeurant è Lja-lez Lannov, homme 
do peine cher. M. Léopold Lépy. 13. rue de 
N'aploa, irtait ai a ri te aur une éofaen*. u quatre 

bautfiir. dans l atelier d'escjrgaase 
lorsque, par suite «Ton taux mouvement, il 
perdit l'équilibre et vint s abattre sur le sol. 

Relevé aaeeitot Mr aea eaaMraécs d'atelier 
le Meseéraeei PM soins néoeeiairw.et le doe- 
tear raquée an toute bete constau que I*- 
eoeq   porUlt  dea contosions   multiples mais 
nu f rivas, saaia qa'un repos d'une quiniaine 

jours  était  nécessaire à son complet réta- 
bliseement.  

e#   Vol dans un esinminat' 
Daas ta nuit da iaoei * vsadraeu, des saelUi- 

teurs ont pénétre, m descellant la soupira^ dsai 
le ceved' iesteiauMl J -H    Petit, la cevedr ieeieniuMi J-B.   PwUt.rua Ceranaas, 
ont volé aoiranos. deux litres de liqueura, du 
liage et trois mètre* d'étoffe. Ile ont (reclure en 
oatre le compteur a petemeat prealaUe et ent 
enleva l'argent qu d reukrmstt, soit 1 fr. ». 

Listes électorales 
Les liâtes électorales dressées conformé- 

ment, ii la loi seront, i compter du 1.1 janvier 
1005. dopoeéee è la mairie, bureau dea élec 
lions, pour être couununiqoées à tout requé- 
rant, da neuf heures du matin a six heures 
du soîr. les joura de la semaine, et da neuf 
heures du matin u midi, les dimanches. 

Avis militaire 
Les hommes des eerrices auxiliaires dos 

classes 18M a 1902, qui ne sont pas encore an 
esvaaeeaaae d'an neavaan fesaieule, sont priés 
de se présenter le plus tôt possible, à la gen- 
darmerie, vue dea Aria, avec leur livret miii 

La Mutualité  scolaire 
Dans deux articles précédents,   noua  avons 

perlé do la Mutualité scolaire du Roabaix   et 
*- "41a  qqe  pourraient   janer   les Amicelcs 

t la Mutualité. 
ous parlerons anjoard'hai des rapports 

entre l'in»titateer et le aéré de famille, dea 
liens que pourrait créer entre ces deux au- 
torités la Mutualité aoolaire. 

Nous avons montré il Y a quelque* semai- 
nes lecuuroiu qui restait à parcourir pour 
inscrire tous les enfants à la Mutualité sco- 
laire. « 

L'on O'tétonné de l indifférence des pures 
de famille envers l'instituteur laïque. A notre 
a v i s i l existe un terrain où ron apprendrait ù 
se mieux counaiue, c'est celui do la Mutua 
lité. 

La mère, chaque lundi, donne 0 fr. 10 a 
l'enfant. 9 lois aur 10, la père l'ignore. Los 
psrenta sa lenUent-iia uni pie de io qu; du- 
viendru In pièce do deux sous. 

Non, leur versement accompli, tout fît 
terminé à leur avis. 

La solidarité. laastaUnco outuelle, vertu 
iuronnues. 

Il importe de révoilier cette apathie. Pour- 
quoi no pas organiser des causeries, réunions, 
conférences sur la mutualité. Inviter l'enfant 
a venir, accompagne de son paru la première 
(ois. Le seconde fuis, charme d'avoir entendu 
la bonne parole, celui-ci saura venir seul. 

Il ronnaflro l'instituteur do son e Goaee a' 
In mère 1 institutrice de sa fille, le personnel 
enseignant ne sera pins considéré comme un 
corps de fonctionnaires apprenant do tout et 
punissant souvent, selon les dires dos enfants. 
Beaucoup de parants ont leurs oonviolioas ae 
bornant S ces deux points. 

Il faut qu'ils apprennent è connaître- le eotc 
moral du maître, à t-onsidérer sa fonction 
éeenaM I accomplissement d'un sacerdoce. 

Convoqués pour entendre parler de mutua- 
lité les parents en retireront double profit. 

Apprendre la pratique de la solidarité. 
donner satisfaction k leur conscience en 
appréciant lo dévouement do maître d'école. 

Dana un prochain article nous établirons uu 
programme. 

Nous souhaitons que ceux qui. d Routais, 
ont l'honneur de diriger le penonm'l de l'en 
seittnement fassent l'exporienca des idées 
exposées. 

Ce qui s réussi ailleurs peut obtenir do suc- 
cès ù Roubaix. 

L'ouvrier, l'employé, pères de famille, de- 
mandent a apprendre. 

La mutualité bien enseignée par des gens 
de bonne fol. indépendants, no leur apparaîtra 
plus comme la première marche d'un tremplin 
électoral ou d'un accaparement au profit d'aa- 
sooiation^ politiques. 

L'Ecole du soir, la conférence mensuelle 
feront connaître les lois qiy régirent les cou- 
vres de mutualité. • 

Quelle quo soit la société oo il s'inscrira, le 
mutualiste aura vite (ait de démasquer ce quo 
l'on appelle couramment Isa arriviateo de la 
mutonlité. 

Ploa de statuts avec une kyrielle d'articles 
où Ion n'y trouve que les motaamendes.radia 
lions, suspensions. 

La raison gardera te mutualiste éclairé, lors 
dos réunion*, fort de ses droits, il aura cona- 
efence do ses devoirs. 

■ .«•••   Réunions 
Société rfc i,'iiMr« mutuel*, n U Lendemain <\ — 

Il faut penser au lendemain du décès do chef de 
lentille 

Le maladie e lait disparaître lea économies. 
L'a groupe da lauluelisliM riant de fonder au 

oafé 1.emau,   63, rue  de Laneoy,   une société da 

Conducteurs et Chauffeur» de machines 
Lu Cuinini?siou administraliv? île In So- 

iétedo secours mutuels des chauffeurs con- 
ducteurs de machines è vapeur. 9. place du 
Trichon, à Roubaix, prie les chauffeurs-con 
hocteurs de Roubaix-Tourcoing et aea envi- 
rons uni désireraient en faire partiode a'ina 
erire*an local. Lo secrétaire est toujours è 
leur disposition1. 

MtttM  Nadaud 
Le  dimanche  29  janvier,  la   e Muse Na- 

daud i. donnera dans la salle dea tétas de   M. 
Louis Bus,   M.   rue de Waaquehal. un grand 
concert au bénéfice d'un de ses membres né- 

■ aUeésseia aff aet qu'es aval Ml i TAMO 

U «laeeeefia  U j.evW k 11 heures. 
léeaâoe ae local ené pins aaut 

OifJtéimat •!■■* l'ecmanu lie Ch\m*ir II??B 
*rtMW»J. — Réunioa du baraau te dtmeaebe 
16 janvier S 10 heures. IBIU Léman, 98. rau * 

Ordre du four : ajaeteta aatnaut 
Une Fête erbnsaw ; PUts S'élé Treat-re 

épargue du Prévejut éa l'avenir ; Aasemhlée 
■aeérala aeeerile 
- La aecléU de eaoeure aiutuaie St Praaoois 

Xevier invite a«e aociétairea a aaalater S le rée 
aina gMécale qui au aura lieu le Isuaaeili 1S 
rsavier 19(C ea see local cfeet J (Me Marukfe, 17, 
rue ae l'Hoeptee. — Ordre du leur   glMeasUe aea 
 plu* pour l'année 199* au U  L 

MtlrBMel de ta Cemausaioe. lanuagerattoo 
i nouvelle aalle et Domioationa da pTuateers 
veau s membres. Présence iadispsessble. 

onoix 
«1    Al.' rJMmtriB   - Il ■ été achate au 
•Tlm. » aenaaaiiM.. seroar : M à piipéfUI. 

19 peur 9S aea et li peer ffi an. 
Le produit a été ée Bat» fr.,  aoît :  M71 fr. 

peer fa comaBune et 19W pour te Btr.eau ea 
bionte'aanee. 

Rn 1909. le produit total avait été de 29S7 90 
lt>8NT PC TKAVAIL.   -   M.   Las   ree 

Ecole dos Arts Industriels 
Cours de Teinture du Dimanche. — La pro- 

chaine conférence publique aura lieu dmieu 
che à 9 fa. 1|2 du matin, V 7, rue da l'Ermi- 
lr~- 

•ru à traiter da la 
r.   d éhouiUissugo   et 

dégoiuiiiaen. 
On distribuera une série do prospectus cou 

oernant divers éporateurs industriola. 

Le  Pioleaseur i 
question   du dégri 

Ouvriers métallurgistes 
Un comité d'organisation invite tous les ou- 

vrière de eau» corporation è aotisAor a lu 
grande réunion publique et contradrcloirc qui 
aura lieu le samedi 14 courant, à boit heures 
et demie du soir, dans la salle dea fêtes do 
Maréchal de Coygnem. 111, Grande-Rue. 
avec le concours de M. J. Latapie, sécrétaire 
de l'Union Fédérale des ouvriers métallurgie- 
tés de France. 

Ordre du jour Constitution duo syndicat 
métallurgiste ù Roubaii. 

[.'entrée de celte intéressante fête oat fixée » 
0,10 cjnt. 

rieux, s'est fait ene 
droit qui aeoessiters une iecseuoité de travail de 

t laps, 
— lanie Legraad llélotee, 49 aea, raa dea Loo- 

(ruei Haies, rour Oeeoninoa;, tisserands chez M 
Terniiick, a eu l'aunutaire droit serré eatre le 
béti du méuer et lo bettaat de oanaae. 9 joers. 

-M   Lecomtc (Draeat, 17 see,  demeurant  11, 
■an I-  Ku■*. S Ooix, etda-serrnner eaes   U.   G. 

Uegrc. a été hteeté a l'aaeeeaire gaaebe par >a 
eohine a cintrer. Dix jours da repos. 
— M Jules Vandelet.qninte aut, rua Ptniibert- 
alorma, 31, tailleur   de  limea  chez M.  Lhoeet, 

s'est blesse su pouce gauche en maniant un mar- 
teau. 

Amateur ri» iorat&tt. — Daux deroeee ont été 
inleveee trudi • M, Paulin Pierre, eeéereeer et 
marchand de potssoee. 11, rue de Lannoy. par 
Prieni Ueoriree, 95 ans journauer. demeurent 
18b, rue des Longuee-Haiea, qui lea a rendues 
1 f r. 90 et a été défi ré an parquet. 

— Ctovh Raquas, âge de 17 ans, apprête or 
imeurant rue des Poodeors, cour Dupont. S. s 
■ mis eu étal darrestatton   pour  vol   da blocs 

en fonte au préjudice de M. Herbu, teadear, rue 
de Tourcoing. S9. 

Psr arrftte préfectoral du 10 (envier, MM. 
las docteurs Debuchy,canton Est : f.sbbe, canton 
Ouest et Dulehouasc canton Nord, sent nommes 
nwd-oins-iu-lecteurs des aulauts du preaior 
•g*.   

LUilN0L"^,T. etwlsa. latan, sn 
VniBnltir 

Théâtre de Roubaix 
Direction 11. Louis Geuvreur. — Dimanche 11 

janvier, I G heures. La Meedlnntr nu ta 
Ju-IU-i- de ■>!«•■, drsme en 6 aetet; ti 
Ile 1.1 roda  opère rosnique eu 8 actes. 

ratfvt-oixni 
Waissances du 18 janvier. — Maurice Verah 

rue du Part — Georges  Dewilte, même raa, 1 
— Marceau Moreao. place du  Triobeu — ( cln . 
Lamarque. rue Lennee, 19—Yvonne Plcavet. rua 
Vauban. 28 — Jean   Ptcuet,  rue  du  Coq l'ran 
cars, 161 

rue de Lille. 117 — Alphonse Petit, sans prof. _ 
du Château, 1 et Flore Follet, sans prof, rue Hi 
cfaeHcu, 89 

Doeee — Alexandre Tselman. 29 mois, rue 
Dombesle. tl — Edouard Klein, 29 eas, rue Per- 
rof, 99 — Victor Desprex, Il jours, rua Blanche- 
maille — J^sépLiae Nye, 86 ans, rue de C Al mal- 
Hubert PII-9»7J ens, rae de Croix, 9 — Jean Le- 
blond. 3 sna, rae Deaaartee, 69 — Aadré Lobe- 
taia, 94 ans, rue da Pile, 192. 

a doigt enlevé par la meule , 80  jeura de 

Descamps Lea, lt joura, rue de l'Allumette 

TOURCOING 
Chute mortelle d'un «ouvreur 

Hier, vers 8 heures 1)1 du matin, un cou- 
vreur travaillant pour son propre compte, M 
Louis Waitel, «ans, se trouvait aur la toi- 
ture d'une maison de la rue Jean-Bart, I ren- 
trée de la commune de Mouvaux par Tour 
coing-les-Francs. lorsqu'il perdit l'équilibre 
et vint s'animer arfr U sel. 

Relevé aussitôt et transporté dans une 
maison voisine il lut viaitéper un doeteerqui 
conatata 1 état grave du blessé et ordonna son 
"-neport immédiat ù l'Hôpital-Ciril de Tour 
coing. 

Lo voiture d'ambulance fut uaanaadéa d ur- 
gence et ne tarda pua a arriver. 

M. Wallei y f et iléeeeé toujours sans eon 
naissance- Il expira M cours de route ésa sui- 
tes d une hémorragie interne déterminée par 
les graves lésions produites pur la chuta. 

Lo corps a été déposé provisoirement 9 la 
salle mortuaire de l'hôpital, en attendant 
d'être transporté au domicile du défunt, è 
Mouvaux. sentier de Tourcoing. 

Le décès a été constate pur M. le docteur 
(Jettes a. 

M. Louis Watlel est le pore de M. Watlcl 
Paris, préposé d'octroi à Teerooiag. 

Pauiine L..., 18 ans t|2, douUoueo, ai Gus- 
tave J..., 26 ans, mouleur, u lurent pendant un 
certain temps le parlait asnour. 

Mais tout passe, tout 1MM et tout cause, et 
il y a «jours, Gustave planta la ea dulcinée 
et alla habiter rua do Weequuhal, che* sa mè- 
re tandis que lu pauvre abandonnée transpor 
tait ses pénates rue do l'Alouette, a Roubaix. 

Pauline gardait une profonde rancune à son 
amant, et bientôt liane da vengeance germa 
en son cerveau. 

Jeudi après-midi, n'y tenant plus, alla au 
rendit chei M. Bien, armurier, rua du Cure, 
a Roubaix, et y fit l'acquisition d'un revolver 
du prix J... tf Ii. 50. 

Lu soir, ven t heures, elle so posta ruo de 
Waequchsi et se présenta dans la maison de 
U mure do l'infidèle. 

Elle fatéeooduise MUS avoir aperça lo boer- 
reau de son eceor. 

Quelques instants plus tard, cependant, 
Gustave sortit en compagnie de son frère 
Henri. Pauline qui avait épié la sertie de son 
amant le auivit et le rejoignit raa ea Mou- 
vaux Une di&eoaaion s'engagea. Voyant qm 
ses anrument* a'avoient pua d empire su 
Gustave, la jeune fille exhibé son revolver. 

Aussitôt Gustave et son frère su jetèrentsur 
elle et la désarmeront. 

Pauline avait pria la fuite et se réfugia 
dana une maison on elle fût arrêtée quelques 
instants plus tard par le garde do Blanc 
Seau. 

Elle aaaeu la nuit au posta et a été rendu.' 
hier malin à la liberté. 

La jeune tille sera poursuivie pour port 
dorme prohibée.  

Inasalajh'sn et M Caassert oc ftejgaïui 
Hier, vendredi, a en tien l'installation dea 

six membres de la Chambre de commerce . 
«sua le 9 décembre dernier. 

La séance d'installation a été nréaidée par 
M. Léon Salembien, Chevalier de la Légion 
d honneur, edjoiee au moite eo ta Ville. 

Après lecture dea procès- verbaux dus élec 
lions de 0 décembre, M. Sabasubiae a déclaré 
installés dans le*   (uuctJons <U membres t)e lt 

daio, Duslré Uurent.Henri Ilerbaux.Edouard 
Six et Charles   Leeaailre  tour  nue 
six sens, et M. Jetas Lasaeaass,   entn 
pour une durée de quatre ans, an lewsjîuoe- 
ment de M. Psol Deanrmont, clé missionnaire. 

M. Léon Salembien a fait enauita procéder 
û la formation du bureau. Ont été élus; Pré 
sidenl, M. Eugène Jourdain; vice-président, 
M. Georges Duvillier, trésorier. M. Henri 
Ilerboax, et aoarétaira, M. Joseph Moite, 

A la Société de Géographie 
La Société de Géographie reprendra, di 

nianehe prochain 15 janvier, le couru de ses 
conférences de ta saison d'hiver. M. A. Mer- 
chior, agrégé d'histoire, secrétaire général de 
la Société de Géographie de Lille, fera une 
conférence aur a Une Mcun-sion dans l'Ar- 
denne, de Méxièrue a Givet » ; cette confé 
renceaera illustrée ue nombreuses projections. 

Dans une récente réunion, le Comité de 
Toeueesag s'eut reorganisé comme suit : Pi 
aidant d'honneur. M. Pi sa lois Meeerel : pré- 
sident, M. Gsorgw Luiabrro ; viee-préaideiiss, 

Trajuwy 9» Tsmussisj  à L«9 
Desstia hier, les ueuautue d   lu Cesui 

des traiiwaysdu liasrtiasie' 4i   rts-ré"   qû 
s'arrftaieat en éeça du peseag. i nivesc d. la 
gai ■ dea Francs, vienaent juaeu s la piasv. due 
francs. . 

Un accord est intervenu an Lee las deux Corn 
pagnies. cette du ieueilsauBut du Nord et 
celle éi Roubaix ~ 

Vétérans 4M arasées éa Uwe et aetuer 7t-7l 
Le 869e a teste a ITneaaaiaun tais en a  |< 

tatras eue le baaquet   aeeuel   anra las eeeseat 
de lèvre r La lésas ea ■nasriptiM set seooaés ae 
siège de la aseleta et sera ckase le dimsaeea 99 
rtatsvHisb, 

Las soMétairas aeairaux d'y participer 
■siée de aauuosuM et de eenat sa asésa b 
Leer sotMalWa (J lr. 89,. 

Union Tourquenr.oiie 
M. Emile Frère,   président de   notre exeul 
nu   aueiéat ae   gimuasiigau  et   dansns. 

r Union   Toanroeenene.   adresse   rus    gya 
nastes la cireanatie suivante : 

J'ai I honneur de voua Informer quo msrateas 
prochain 18 courant, * 9 b. 1(1 du sotr, on oom 
roencers le travail da eeeeoers de Bordeaux, qui 
sera continué les mercrsdta stveodredje soir et 
Tes dimanche» matiB jusqu'au 19 avril sans inter 

dimanche 

à être 

rrerrr.a eeaeer 
«n KKU àmmlmt à — I 

GRANDE T09J80U 
Ûraxta^tée gag- le t^aUej OU f 

: classerasat éeQaltrf sera fait li 
malin \i février. 

Je ne  ssursia donc trop  voua "Igig-** 
tact aux répétitions et a bien trevellfer 

voulet Mre choisi pour faire partie de la 
de conrour* et profiter des avantages que 
reta o v-oj.ige. 

The Idéal 
Noos engageons marnant aos aoociloyeas b 

n»*i*ter aux séeneee do ciné m Biographe perlant 
I/io Méai, eei éeuM M M saoejeat aee aerta ee 

dans  Is aalta 
h, laféad, eut I 
i u réeeataeisoe 

de l'Untan tnnr M séantes,   rue es Tournai. Cas 
repréaMtastons  est   Peu   les  leadis,   tsudb   et 
samedi* I 9 heures Irl da soir. 

Statistique san-'taire 
Durant la mois du déooaibra 1901. la  

hre do naissances d'ooiaeae vivante a été ée 
182, dont 103 légitimas et 19 illégiiimee 
8 mort-nés tous Ugturnes. Il y a ea 33 ma 
riage.3 el 1 divorce a été enregistré. 

Les décès se sont élevés à 119, soit ou gain 
de 83 en faveur ées naiseanres. 

Les décès M sont répartie de la façon soi 
vante, pur rsnport aux ésesa : 

De moins de un an. 21 ; ée ae à dix-neuf 
ans, 19 ; éa vingt è tsente-aMf ans, 17 : ée 
quarante à cinquante neuf ans, 21 : d<) t^oixane* 
ans et au delb, 41. — Total : 119 

Parmi Ma déees de jeeaM enfanta. 1 u été 
provoqué par le croup, 9 par la grippe. 3 par 
la diarrhée et entérite, 5 pur suite é'aeee- 
ttona des vasea roasûrasoina, S par illiall 

'aasaot 

préaauneM tantôt 

Dfx décos sont dos s U t 
mon.*; 12 è la broctonita < 
hromhita aiguë, • è   la | 

grippe 7. 

Union Colombophile 
Samedi 14 janvier, a   8  ta. lit du soir, réuaiee 

dea svaataaata ee sneaétaa sseeiesa. 
Ordre da leur : Danieloa deniistrva au sa 

la diviatoa de ' 
de Psris. 

P 

l la villa pour tas e 
i aajet de 
t sa déca 

Bit^serie des Familles 
19, rue de Tournai, S, place des rtastee. — 

Samedi 14 janvier, a g beuree. — tiran 
di<i-n- ClnéuasetearraeSie perlant Tfae 
Idesd. — Sept repréeeuleltena aanleuteM : les 
lundi», rendis et ai ma ésa. a S Béeras précisas. — 
Grande aoeveeaté : Ali Baba M US quarante 
voleurs, grsadn féeria ea couleur 

" udi 19 Janvier, nsatinée a 8 bearea. Change 

Théâtre  municipal 
Place Lceerrtrr (Oh^cttou :   A   rsOardeUs.t 

Dimanche   16 Janvier   luQn. —   Kn   meUnée. 
Bureaux  S 8  S   lrl, rideeu   i  8 h. — Première 
«présentation  da  grand  succès . ■>■ taire aie 

(eMoceUen sera oeverta jouqu'è   dimanche b 

Prix ordinaire des places. 

- h-Ai MAT, vers 11 lit, ebet M. A)nfc< 
lloghe,  zg su, soigneur, rue du Clinquet,  on a 

lé 7 poulsa vatasil 80 lr J 
- M. Charles rtattsbnom, 98 ans, raltaeheur, 

ohei Duvrlliar Waitme, a été asessé à la maie 
droite par ua éctat de bote an truaseortaat une 
' MMx&e. Du Lias si Débute v  qeeseaea jeara. 
- M  J. Breeta,  81 en*. oneneeseTea eerviae 

» Bneeul, MtMptueaur de veseapes, a aéé aaa» 
ssrtasé eatre IM roeas due latabsrsaaj, Coateatoa 
du thorax. Docteur Guides, 8 jours. 

— Antaena PfssspB, 99 s se, M b Staasvd fHul 
Isnds), réclamé   par   *~ 

etc. 
, au prix i 

dans  les^ aeMta~dTlinMtal"eseu l" 
-a»eu du Cesuité éa TmJ!^^ 

EltéasVéOlvll 
MatauuxtoM da If jeevfer. - Gabat 

rue d* Pari., lf» - runlsanaul aVus " 
Champs. (♦! 

aseùtaoea   - latre • Vsriaeawi 
aur et Loceeeelt PUtauaee. aaanuMi 

TBRAIBLEâ BAUt^UAH. 
Daisaeaas, 

LfiSÇ-tÇarariJ, 

bKI»|»KMS iliimjpk) 
qui ann. Son «w ... 
OQTrier, eboueroat par Mil. d. OM .ccid.nl. 

ACCIDENT DI TRA V AJL. -   M BM •># 
u P«»t. c m I. aili    .i i,, MM, M. M, 

-jasa 
CAMBRIOLAGE. - Ou. liuiiA, imii 
MMnd.. ta Mlb,M> UMZ. MMM« 

par le Club-Hippique. M MM iahadaila aaia 
la filature Bouaaû WiaaaA. M briMal [a ca- 
denas qui (arma la port, da JMdia d» 1 uwne. 

Une fm dan, la »laea. Ua aMbuaMaa Ira. 
Mtaraot 1a porta ea  la blatara al ll.abliaul 
—.■■ —a.,MM M.» aaaaaa}* aaa>   uaaaj   aajnBI 

tutaéu d aee barre éa  far et d Un  *■< 
cordes, ils se dirigèrent vers les bureau 
ils (ractarérent te porta. 

Avant de commencer leur travail iia 
i poignée de la parla ées escaliers Un deae- 
t**berU.iB gLonitege M   l , de 
■ m In. Ceeé laas. Ils uaiihatut tus p-n>Untae 

-H ruepieyea. fataaat ■saée-bMee sur Ées pe- 
oeeta de lebee   pu  Sroat tsjsHt éa orfvs- 

t££E*.Tm émm * ■wUt, •» *—* 19M.tatMaémeoegisudi tesiataUM ai beeu 
aea la bruit éveeue b nessugi gui,  au nans- 

•tanis lue euillearu ée unit de  fSfaM F»e*- 
Bayer. 

Les malandrins ne Mur donnèrent pas la 
plaisir de ae faiae prendre et Siéront 
ment, s  

LILLE 
L'incident Dabierrt) Avon 

inaoaitMsjujssMe. M DeW*. 
mtir non éeetier d eue éetej 

eosnpMM, s lutauds hier M- 
1 n'a (ail aucune difaVdlé ip 
«* naneaignemenu  puMUn par 

Avant de dore • 
souoieux de munir 
mente bon très t 
Moormant, fui i 
convenir que les ranaaignemaalo pufanea  par 
U MMU ém  Nord teeaiunl éa lai et aee eu 
M le Dr Dabioaro ; M. Oeéard.   la  pat 
-attre d'anaealMata.è qei M. Staeiu ■ 
déterminé d'abord b suivre sur   le tan 
capiuine Avon,   avait éojé éemanéé ée lad 
procurer des armes. 

Lea témoins de M. SiauTe-Erausy dévaluât 
être également eu tendue ; nul M. (laver a 
dépoaé, M. Cbsliisillsad. avisé que lu magis- 
tral ne pouvait la recevoir imnKdietamettt, 
ayant refusé d attendre sou loer. 

L iavstnsetton est essea et la capitaine A vue 
renvoyé devant le Tnbeeel aarrectieaeel asaa 
l'inculpatiou da osepsetblusMisu vutoniairau. 

Le t** d» ligne 
(Test demain   rinauguralioo éa la Soeielé 

des Anciens militaires du 1er de ligne. A  ou 
ice-préaidtujrtée la Société. M Aaa- 

1 ihaatori- 
i aissanl à 

nSrrn»ent u> France 
La 1er régiment d in fia tarie de ligne   fut  ter- 

me M 1399 ev« Isa lliilts.inBlii   I   . réaalen 
dadeux oeate hommes oom m a ses s par   ua  chef. 

Jusqu'en 1579, 11 porta la août éa «a coloaala. 
■aie sa ttn. M raaeele   lltelni l a- —- 
pui* «a 178»   le Plj i isl iTa9uaa*4xei 

Eo 1930, la légion de l'Aie, aaas put 

Les Dernières Cartonclies 
Par Julee   MARY 

Pdls existait il encore, ee Becker ? 
Ni* tait il pas tombé, comme tant d'aii- 

ttua, eur lo ctump de bataille? Ou a'était- 
il pas mort de quelque maladie T 

Depuis sept mois passés, Oervals n'a- 
vait de loi aucune nouvelle. Comment 
llrvker n'avait-il pas écrit, aûo de rappe- 
ler -on aoupenlr i Ocrrals ? 

— Il est mort I... 
11 ea était venu à le croire. 
N'avait il pasc-utontes leacbaticss.daos 

ut vie uiminclkr' 
Enfin, les ebosas au pis, si la Prussien 

apparaiiMit, reclamait, voulait avoir re- 
cours au chantage, Gervais était bien 
tranquille 

De part et d'antre pas une preuvr n'exla- 
Uit. . 

Pu une preuve I 

XVI 
l'a*»   ueétue  l'nniusr 

Ge fat l'eeeèe des précautions prises 
aar la comtesse de Lanteoay qui éveilla 
les soupçons de "iareaia ; aoa sas le 
soupçon de la uérili* — ïl 9s étaft Wn 
eaarara - n. ^ relui qaa Bertfto cachait 
nn my t . i entrée de Msroelle au chà> 
aeas «t l-» *"ioe attenliU, dùli<»tt*, cza- 
t-*réa .b.'.t tlle était ioMet, formalom 
four Oarraii nnc wrtc tffraiîmeeWut n 

eut bien voulu pénétrer le sens, alors 
même qu'il n'en redoatait pour lui aucun 
danger. 

Bertbe le tenait maintenant a distance, 
ca confident de toute sa vie ; elle ne n'en 
apercevait pas, elle croyait le traiter 
comme elle l'avait traité toujours, alors 
qne des nuances frappaient et inquié- 
taient Gervaifl. 

D'autre part, lea efforts qu'elle fit pour 
emnèVber Marcelle de jamais te trouver 
Boule avec Floriset devaient attirer l'at- 
tention de celui-ci. 

Et il était naturel qu'il se demandât de- 
vant une altitude à laquelle la comtesse 
l'avait si peu accoutumé : 

— Pourquoi aa'éltùgne-telle de cet en- 
fant, avec tantdepeiàiaWnce ? 

Il n'es restait pas moins l'ami de la 
maison. 

rtnr aoa .'chine toupie passaient les in- 
jures 11 pliait, puis se redresstit. Mais 
tout s'emmagasinait dans soa ctaur, en 
venin mortel. 

L'oeil ouvert sur os qui as passait a la 
Gloriette, il remarqua la première visite 
de Jean Bsucaire. 

Jean s'était présenté, troublé, presque 
tremblant 

Rn entendant ee nosa que 1s femme de 
rhimhrApnT ann*nç-it, Marcelle n'avait 
pu re'e -Tren rri 4e joie. 

rVrtlie, elie-m*T^•,, sachant cosnbt*n 
i" j.Minc Uomrio était aimé et digv.n d<> 
Voire, était artssl hnsreitee que sa Jil'<' île 
'• r-u-etr. 

Elles naveat le reuroo ver as sslon où 

il les attendait.et Marcelle tomba dîna ies 
bras de Beancaire : 

— Enfin, Jean I je vouaretioave et voua 
ne me quitterez plus ( 

Il resta cependant cette première jour- 
née an château, et comme Ile furent heu- 
reux tous les trois! Qu* de taudreueo 
échangée I Et le brave garçon, que de re- 
gards il reçut, tout chargea d'une reeoo 
naissance infinie I 

Lorsqu'il fut sur le point de partir, pour 
aller retrouver sea deux compagnons i la 
maison Bourgerie, U prit bertbe i part : 

— Madame, dit-il, M Uonel vous a-t-il 
tenu au oogrant de ce que nous avons dé- 
eevYirt, mas amis et moi, quelques jours 
avant lesi.ge do Méiiéreef 

Elle ae ssvsit rien. Craignant une im- 
prudence, craignant pour la pauvre fem- 
me, ei elle eonnateaait l'entière vérité aur 
GtTvais, que eon horreur ne la trahit, 
d vnnt le misérable, le juge avait préféré 
garder le si'escc. Plus tard ii parlerait. 

Baucaiie ignorait cas scrupules. 
— Madame, dit-il, nous avoua retrouvé 

le meurtrier qui essaya d'attenter & la via 
da Marc-la au bord île la Warlhe... 

— » cet bomme Y 
— Mens avoua reçu son avej... un 

aveu qu'il n'a pas fatt de sa bonne vo- 
lonté, je dota le dire, tnaU qui n'en est 
[ai meute précieux mtir cla... 

— SOL nom ?... dit la couit-is-k tout* 
Irembante. 

— Soa nom ne von» ^pp:eiiî-a rro'-f. 
h   ':<cntpka gr mlehc-.,e' -:.a-» .   -t- 
uaj> nttws éié t-:'.Mirnw' -r rju.lsv 

Ma vgiM ée i 

Elle avait va apparaître tout k coup 
devant aile deux fjstdtnes. 

1* fantôme ée Godetroy, le fantéase da 
Gervaist 

lias deox bommes sur lesqaals eue 
faisait peser ses soupçons, allant de l'na 
fc I autre, alternativement, uns preavas 
pour l'un, avec ées preuves pour l'autre, 
cherchant la vérité aans le travail torta- 
rant éa son esprit. 

— Cet homme s'appelle Prita Becker... 
— Bn effet, dit-elle, ee nos. m'est in- 

connu. .. 
— H était onvrier à la filatnre d'Autre■ 

court, avant la guerre. 
Ble pâlit. 
Ce simple mot indiquait, d'an seul 

coup, la liaison du crime entn la Olo- 
rietle et les Meensvaes de la Wsrtbe. 

— Pourquoi cet beuiae? Pourquoi? 
QuH mobile f Ooelle ratuwn T 

— Cet homme exécutait une infeste* 
sinistre... Ce n'était qu'on vurgsire as- 
sassin qui tuail pour de IVg»nt. 

— Et le compilée?... L'homme qn 
avait-éemmand* le eréssé? 

ranM semblait défelllaae- 
aWgpnrtant, M%e isajsut tout._Oni_.slto 

veexuiH apfirendre ! 
retjr, «le voulut ta tenta. 

Il tnu'mura, très tans, la confidence 
WHK*- qu'elte ptaasanat9pi peat-étra ; 

-- Gervais Pmtiaet 1 
Rit* n'rr* *mê aa mot. pas an erl t El 

taror-h*.- t :.,noot ta fans éan# i-sirta.-- 
V nstt eatre oe »r*eAaa* et w° 

f_av   -   setawratprtos «s fri; 

qu'en fnt lt 

savant de la rappeler à oHe, ettHyée de la 
voir ainsi. 

Elle laisse retpgpjMr sas Bains, déeen- 
vrant son visage blêmi. 
- Ne reéoutes rien, dit-elle... Je sau- 

rai gard-r «e secret comme les satree... 
Pourtant, jo ne suis qu'aae tonna... K 
j'étaie sente je n'sural pas pair pour moi., 
saaato fo sois abtoe... Vous m «ses readu 
raa file et j'ai peur pour eMe... Isolées 
toutes desrx, seules en ce ohnnmn, auprès 
de ce misérable, auprès 4e as ■oastre .. 
OWtoée de le voir, de lui parler, de lai 
sourire... Paraître avec lai ce que j étais 
autrefois, ce que j'ai toajeara été... son 
amie... C'eut horrible... C'est on sup- 
plice 

Madame, 
- Ppcr aller où? 
— Pour voyager. HDBSM> tfsn 

Ne ravenes que lorsque la vérité sai 
devenir publique... lorsque le coapahls 
S"ra r+iâlié..   laisas  
qui nous sommes 
'■çtnp.ir notre oeuvre de 

Ele eeceaa ta tête. 

de punir, ae- 

■kauea ntta tandis altmsUéf» : 
— Non, je m qofttar-J eus la Otarieita. 
— Peut tjusl, asadame f 

attary lâcheté, par- 
néaeaie. Ceet ame, 
!paa1VTjavmtmato.H 

:lt.pnu! 

Petarejané, 
— Paras egre ee sarattane licheté, 

œ en* ca serali sue lr"- 
von* ne le ttavas éstns , 

irirt lettre etoat^ei aât ik aeetnpé  sua 
■   'i ato» «ml rat dtmeneé aar M 

eil de ce mieéreMe eut se itmm dq 
tmei... CeetàeaasMéanMqtMpéac eta 
UarltuHaiii   du tovtt-te... .tfto laV 

raia lichemeat ? Non, non. t... 8i repe- 
nte n pp retourne onagre met et me jette 11 
pierre, alto me punira Jaalaïasjnl .. Jb 
t'aurais mérité et je ue vew pes m'y éeV 
rober. Mum rueui adrutt i.éma rrpsiltat. 
Rn menfsgaaé.ystaTSaa l*ak é> ae pas 

•uloir le lui mmoagnar.. *larietttfJ,^ 
— Madame, f* vuajs svato ceemeillé do 

partir, je voua conseille, ntauttnaaé, ém 
rester... Pourtant oetto vtode tewiaors se- 
rait anee^nabie, si voas m'uvtes, si vasm 

leattux auprès de voua le eeasssye et av 
>e d'an homme pré* 4 ven» vesrir en 

nittex 
— Cet hopaune,monsieur, ne pourrraùt-et 
mveejgr 
— VeaM as que to nette faire, madame.' 

Je sais par M.   Lionel, que Oerraia Fto* 
riset s'occupe en ee massant de réor 
•sr ton atatiara de la ttatnrs en va» i 
paprtos aicihalsi dss srauaux Sap 
rsmmmaatalias), il poarrnvt tne 
psdr l'aider Lea étastos SJM j'si I 
penneth-ont de BM mi " 
coarant tto la nenapaj 

mi aea lais a* venus, et 
— Je   voua   la 

9MS. 
t> vtosy de le jeu 

r'éeMrer tourt à eeap, 

tout dutoeereusstag a* 
PM» ï*ï,M*ê e • 
teor doot «S* I 
inililH.ha 
km m fm alla , 
-•seetut» 


